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       Membre de la FNAUT, Fédération Nationale des Associations d’Usagers des Transports
Contribution à l’Enquête Publique sur le projet de ZAC Marché Gare
 
Un réaménagement de friches urbaines est un projet que nous aimerions soutenir.
Aussi regrettons nous la distance entre les intentions de départ et les indications trouvées dans l’enquête.
Au départ la chance de cette ZAC devait être le lien avec le quartier Saint Césaire-CHU : d’immenses flèches d’intention recouvrant presque toute la zone et autant sur la partie nord de la voie ferrée pour indiquer la chance de ce secteur dans son interface avec le nord ! A l’arrivée - voir les documents de l’enquête actuelle - juste une petite passerelle à peine lisible sur les dessins - et probablement de 8m de haut et qui, nous le savons, sera impraticable -. Le reste est nourri de promesses non programmées et hors bilan de ZAC : halte ferroviaire, « d'échange multimodal », de terminus de la T2, de boulevard urbain vers le sud.

Ce qui montre le caractère étriqué de ce l'on appelle ici un "projet". Une autorité communale ou intercommunale, qui engage la transformation d'un de ses espaces affiche le plus souvent la conviction que cette évolution hyper-locale peut prendre sens pour les espaces limitrophes, de proche en proche, méritant ainsi l'appellation de "projet urbain", en référence à l'intérêt public de l'opération. La présentation, faite ici par l'aménageur s'enferme dans la vision pré-opérationnelle de son périmètre. Nous n'avons ici aucune vision d'un processus d'urbanisation plus large que la ZAC elle-même.
 
Ainsi du lien Nord-Sud : le report de toute voie sur le barreau Conîmes, jusqu'ici pensé uniquement autoroutier et qui, de plus, obère une zone naturelle proche d’un centre urbain, nous semble donc manquer l’objectif. Si l’on observe le manque de traversées de la voie ferrée d’est en ouest de Nîmes (aisée par les arches du viaduc au centre-ville, puis la fin du cul de sac Jean Jaurès à la place de l’ancienne gare, axe très utilisé et notamment par les TC, puis un ancien petit pont à sens unique au droit de ville active, puis le pont à 4 voies de la N116 puis le passage souterrain de la gare de saint Césaire, et c’est tout vers l'ouest ! La simple observation du maillage urbain de tout l’ouest de Nîmes appelle à l’évidence un lien nord-sud en mode doux au niveau de la ZAC. Rien n’est prévu - programmé ou réservé pour l’avenir - dans ce sens. 
 
Or il nous semble incontournable de penser dès maintenant la transformation de la zone de service au nord de la voie ferrée, la plus grande zone d’emploi de la ville, et ce à court, moyen et long terme. Il est surprenant qu’aucun document présenté ne donne le minimum de besoins des quartiers périphériques à cette ZAC projetée, comme si un secteur ne pouvait vivre que de lui-même, et comme si une ZAC publique ne devait pas améliorer les secteurs mitoyens !
 
Pour la halte ferroviaire, ne lâche-t-on pas la proie pour l’ombre ! Qui ne rêve d'un grand carrefour multimodal ? Mais sa naissance n’est aucunement programmée. Et quand une gare existe, ici Saint Césaire, aucune liaison piéton-vélo n’est prévue sur le plan.  Et dans un avenir qui pourrait être proche, sans infrastructure supplémentaire, cette gare existante pourrait également demain faire partie d’une desserte cadencée urbaine comme certaines villes de la taille de Nîmes l’ont fait avec succès, apportant beaucoup à la mobilité sans coût environnemental et pour un faible investissement. 
 
Nous attirons l’attention sur l’utilisation probablement abusive de l’expression « Boulevard Urbain «. Il est certes bon que les façades des bâtiments riverains soient tournées vers la route de Montpellier, mais est-ce suffisant pour mériter cette appellation ? Y aura-t-on un accès direct, ce qui fait l’urbanité d’un boulevard urbain. L’espace public est le boulevard quand le boulevard est urbain. Est-ce vraiment le cas ?
 
 
En conclusion, alors qu'aucune programmation de ces équipements désignés comme clés du succès de la ZAC n’est connue, il est nécessaire de  se donner le temps pour adapter le projet de ZAC à la décision et à la programmation des collectivités concernées. Des décisions importantes, qui concernent fortement ces quartiers, ne sont pas encore connues, comme la halte ferroviaire, le prolongement T2, la façon dont sera revu le Conîmes - l’Autorité Environnementale ne demandant pas moins que de le repenser autrement ! En l’état actuel nous ne pouvons approuver le dossier. Repenser le secteur nord et sud de la voie ferrée à court, moyen et long terme, intégrant les décisions majeures encore en attente, sera la seule chance de crédibiliser le dossier et le seul chemin pour le succès de l’opération dans ce secteur en forte demande.
